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"a Lorfqu'ils furent un peu calmés, on en revint au 
projet. de M. de Czerniechôw,.& à la fuite d’une afsez 
longue ‘opposition , on dérermina un rerueillement de fuf- 
fraces fur cette proposition: le projet de M, de Czerniechéte 
Jerasteil décidé? oui ow non. Le Turnus achevé, il y eut 
77- voix pour Pafirmative, & 20 feulemenc. pour la né- 
garive. D 


.. Après avoir fait fubir à ce projet diverfes corrections. 
& changemens, on fit un nouveau recueillement de fufra-. 


ges fur cette feconde proposicion : le projet de-M. de Czer- 
micchôw feva-t-il adopté ou non, tel qu’il vient d’être retou- 
ché ? 69- voix ont été pour l’acceptation ; ilne s’en efr trou- 
vé que 20 d’oppofans. En conféquence le dit 
érigé en loi; il eft de la teneur fuivante. 


“Réfolntion pour la Députation désignée ‘aux fins de traiter 


‘tion 


eourable.se 


projet a été | 


‘lendemain ; Cependan 


‘Favec lui, & p 


devant {a Nation: de l’autre, nous deviendrions fans doute 
coupables à. fes yeux: SÈ trop de fécuriré ‘endormoit nos 
‘inquiérudeg dans. des circonftances anfsi critiques, & qui : 
ffuivanc lasteneur des notes mêmes. de: M; , P Ambafsadeur, 
en date du:154 &idu r6.-du cour:-préfagenr à.roure.cecre Na 
5 les revers les plus affreux. Abandonnés à nous. 
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| mêmes; dépourvus.;de cout: appui étranger; n’ayant d'aus 


f tres refsounses (qu'un, très-petir nombre de troupes, & des 


trefors.épuiféss:afsiégés de routes parts :& incefsämment 
par mille fléäux redoutables, &idont le poids devient de, jour 
ren jour plusäceablant;.l’humanité elle-même femble nous: in- 
| terdire une: gnerresque nous ne pourrions foutenir, & qui 
feroit répandre en pure perte le fang des citoyens. ‘Tou- 

te “entreprise iquivne. pourroit avoir. pour, réfultat, qu’une 
“defcruetion:plus afsurée. & plus prochaine & de l’exifrence 
1 & du mom-Polondiss coute .encreprife de ce gente feroit 
J ouvertement défivouée par les devoirs de repréfentant.… 
Nos malheus -érant-à leur comble, & rien ne pouvant 
deformais les détourner, ilne nous refte plus d'autre partis > 
que de prendre: à:cémoins de notre innocence & des maux : 
que nous éprouvons, ce Dieu. jufce ‘& tout-puifsant qui juge 
le cœur: des hommes; comme aufsi PUnivers entier qui 
voit Popprefsion :foës -laquelle. on. nous fait gémir ; & du 
refte, d'attendre fur.le fort de notre patrie, les ordres 


fuprêmes de l’Augufté Câthérine: perfuadés que la con- 


i fiance ‘que lui väte la Nation: Polonoife ; & Sa propre gran: 


-‘Fdeur dame en adouciront ‘Ha:rigueur, & qu’au lieu de voue 


Je. 


EA . m . ; a 
loir:pøtre ruine ,-Elle-daignera: nous. tendre une main fe- 


ÿ} ié a? > 


SENIQUE SE iay ES ar FR Re FEPTINE ape A6 
::.WwoËn conféquence., Nous. Roi, de l’aveu des Etats 
afsémblés en Dière, enicignons à ia Dépuration désignée 
pour traiter avec M: l’Aïimbafsadeur de Rufsie, de lui té- 
-moigñer toute l’érendue de nôtre! confiance, & de celle de 
‘la Nation ‘entière dans la juftice & la magnanimiré de S, 
M. J. puis de signer le traité cn entier; & dans toute fa “ 
teneur, tel que la énoncé dans fa note le dit Ambas- 
fadeur ,‘fequel a déclaré ne'vouloir accéder à aucune es. 
pece de changemens ; ce traité ayant été reconnu pour 
légal & jufte, par cette grande Sôuveraine qui tanr de fois 
a vu-entre fes mains le fort dés Nations, & qu’un peuple 
infortuné prénd pour juge de fa defrinée; fans rien op- 
pofer à Ses Hautes déterminarions , que l'excès de fon mal- 
heur; & Sa propre grsndeur d’ame.….. ‘ 

. Après quoi M. Mikorski, de W yfzogrod, demanda que : 
l’on décidät le ’projétr qu'il avoir remis la veille, touchant 
la communication # faire aux ministres érrangers, des notes 
remifes par M. PAmbafsedeur de Rufsie. Le Secrétaire 
de la Diète lut ce projet , qui fut adopté à lPunanimité, 
& dans les termes füivans, 27 Eee 

Tnjoncriôn aux Chanceliers ‘des deux Nations, 
» Nous Roi, de aveu des Etats Confédérés de la 
1 République , eénjoignons aux Chanéeliers des deux Nations, 
de communiquer aux miniftres étrangers qui fe trouvent 

à Grodno, ies notes remifes par M. lP Ambafsadeur de Rus- 

sie, lès 17:16, & 16 dé ce mois, Comme ädufsi le projet 
Pae traité. « = Hnfuite la féance fut lévée pour être reprife le 
; t'il n’y en eut point les deux jours 
fuivans. ‘ TSA FUME FA 

Du famedi 20; M. lè Maréchal ouvrit la séance par 
‘un difcours de reméréiment à S. M: fur injonction qu'Hile 


‘avoit bien voulu donner à la Députation, pour signer le 


‘traité avéc M; l'Ambafsadeur, Il fit enfuite un rapport 
fur ùn nôte remife le jour même, par M. le Miniftré de 
“Prufse lequel démande dw’il foit donné des pleins-posvoifs 
à la Dépuracion, pour qu’elle puifse entrer en négociation. 
rocédet à la conclusion définitive du traité 

de partage. ss PR es PR 
.. La Dépurarion désignée pour traiter avec M. PAma 
Fbafsadeur de Rufsie, eft venue préfenter le rapport de fes 
À dernières féances.. he ‘a’ dir €n outre que M. PA mbas- 
fadeur demandoit éxprefsément, que la signature du traité 
‘propofé par lui, fût effectuée au plutard pour le 32: < 
M. -Gotiwski,: del:Sanñdomire; remercie Se M. dé ce 

Lane mn ; 


ss k x A | à 2 i, ne saso z 
qu'Elle. a. anie č baton de p: Mahi de Liu | irgé ‘de ‘ptéfenter dansitrois jour. ; "ie m en 

a TM Tyfzkiewiezs à ce citoyen vertueux; dont le zèle | tion de Ta fête ‘Nacionale! du,10 Aoûr.* 7. 

‘&:le patrivrisme.ne fe font jantis ‘démenties:- Des, memhrës a a pil fera envoyé avec le. préfent décret, uhe Salt 


‘des Etats voulant prouver x S. M? que ce: eboi AVOIt tion Kün modèle dë procès-verbal, sque. les : ‘afsemblées pri. 
mérité & obtenu: leurs. SRE" ils vinrent- tous: soi. baises 


‘maires férônt ‘invitées à ifuaivre,, pour, que l’unifotmité de 
Ja maina Fi “x ‘éfsion de‘leurs eue ne. ns aupype fúcér rude fi ur 


hs 


d'exéeu 


ar 


ser 2r 


gö Aive “pour: Fons féjour.… ày! , à 
payés fur“ la: Yepréfentation du, procé: verbal” = Pa 
femb ee ‘primaire, &: furla-quitance e itoyen ‘nonÿmé ; 


favoir, pour lé déparc, ipar.les receveuts ‘de diftrict, & 


arrêtés &. AEE décrêtées ns die Pr ta 


- Cette matière fur laquelle il n "+. eut rien de décidé, od- 
“éupa le refte. de la féance..….. ° | pour le féjour. &‘le-rerour pipar. la tréforerie “Nationdle. 
her Le 22 la iDéputation confofmement à agées nouvelles Ces i quittances" & procès:verbaux feront. recus comme ‘Cörmn- 
“inftruetions , :& :au vœu fortemént prononcé de: S.E., M.. prânt à la créforerie: Nationale». & fervitont , dé EES com- 
. PAmbafsadeur, A, signé. traité d'alliance & de partages. tel. prables. « t 
` qu'il luivavoit-étéremis j pár cé minifere, lors de Je premiêreh . » L’acte confritutionnel & le préfent. décret, feront 
conférence. o.. -i portés par des couriers’ extraordinaire: AUX adminiftra- 
1 Le même jour. S. E. M: PAïhbafsadeur. # donné un | tions de départemens & de difericts, qui. dans Tes ‘trois obrss 
diner fplendide, accompagné ‘dune musique militaire, &fui- | feront tenus de- les:cfaire parvenir dans ‘toutes les’ côme 
« vi de ‘plusiéurs falves d’artillerie ; ‘en mémoire de laj munes & chef-lieux de cantons , pour y être affichés? « ” 
‘ naifsance.de.la Psse.. Olga. : file de SSA: Sde Grand Duc!  ,, Ees adminifrrateurs. de départemens. & de diftricts, 
de Rufsie, Il y avoicinvité les divers miniftres {Nationaux | feront annoncer folemnellement l’envoi dë Pacte Confri- 
- & étrangers, MM. les. Députés ,. & toutes les perfonnes -tütionel, ‘& certifieront . dans le jour le miniftre Ae pin- 
diftinguées qui fe trouvent à Gtodno. 5) térieur, de fa réception ,: affiche & proclamation..." 
-.M. vient de conférer a M, Mofzyriski Secrétaire [Depuis deux : jours; Paris retentit du bruit dés: canons 
du Gt. Duché de Lithuanie, la dignité de: grand:Maré- &. des acclamations du-peuple, . Plus de cent bouches à feu 
chàl de la Coùronne, & celle de Maréchal de:Cour.ds Ja À. proclament les droits de Phomme, & la fouveraineré des Na- 
‘Couronne , à M.. Bieliński Maréchal actuel:de Ja. Miste. i “tions 5. plusieurs décharges d'arrillerie signälent Padhésion 
Toutes les deux étoient: ‘vacantés , la première.,.par da „Bes fecrions à la confritucion. Un Cortege. immenfe aca 
démifsion de M. Mnifzech; la feconde par celle de M. compagne les” Dépütations qui fe. rendent à la Convention: 
Raczyński. M. Załuski. nonce de Sandomire , a été, aufsi į une musique guerrière & des- chanfons _patriotiques fe Sa 
nommé à la charge de Trêforier de Cour de la Couron: | entendre au milieu de cette. cérémonie civique. à 
‘& M. Gielgud: Gr: Notaire de Camp de Lithuanie, à cel. ` Prefque toutes les fections de Paris, convoqüées en 
ka de Maréchal de Cour de ce même ee: ms ne |'afsemblées primaires ; ont: acçepté Pacte conftiférionnel ; | à 
le canon d'allégrefse a': célébré , cet. héureux évérément. |: 
Les autres : fections qui n’ont pas encore émis Iëuf vœu, | 
font afsémblées; ‘& l'on pente. qu'elles fuivront en tur, le 
fentiment’ dévelles qui ont voté les premières, az 
DE réfte ides fecrions de Paris’ font enfuite venues 


g tes 


Eninemehs, Ph APAE. lès nis jours.. de Juin 
` premiers deo Juillets ; 


Y abemhlée. a enti ü le rappore: que lui ai Bar 
rere au jom. du comité de falüt” publiés far:da convocation. “apporter ‘léur adhésion à Pacte conftitutionnel. Les’féctions 
des afsemblées primaires, pour l’acceptation de la cénfti- “des Droits-de-Phomme &:du fauxbourg-du-Nord öi 
-tutions À la fite, de ce Tapore fouvènt -applaudi ;: & | troduires les : -premières au bruit d'uñe musique edian, 
dont. Pimprefsion, | unsi Penvoi” aux  départemens , | & des cris de vive la. République vive da Montagne! Leur . 
diftricts., municipalités , armées & fociétés populairés, font | adhésion à [a conftiturion, préfentée par les mandataires 
“ordonnés ,. Barrère. a propofé ún projet de décres ai a été “du peuple a été unanime, & les citoyens ont : ‘fàit fera 
adopté dans les, termes fuivans: ` f ment de la défendre jusqu’à la mort. | 

» La-Convention Nationale » äprês avoir envekdi le | === Legendre a enfuire annoncé, que dés nMveiilans a+ 
rapport de fon comité. de’ falut“ pailler ‘décrète: ‘ce qui | voient: fabriqué. ; & faifoient imprimer une conftitürion, qu ils 
` fuit: Fe fe difpofoient à répandre avec profusion, comme l'ouvrage 

. y La déclaration des droits de Phomme- & du citoyen, de la` Convention Nationale, & pour tromper le peuple. 
‘&: Pacte: confticutionnel préfentés" à Paccépration du ‘peuple | Ia demandé que,la peine de mort fût prononcée, contre 
François, feront. envoyés à toutes les communes ; aux ar. | ceux qui répandroient. & feroient imprimer une! confritue 
mées & aux fociétés populaires , & le comité de falut pu- f tion: contre-faite. L’afsemblée décrète cette proposition. 
“blic eft chargé d'en adrefser aux teprétetitins du peuple : :. Les repréfentans du peuple près P irmée des Alpes, 
près les armées, &, aux Généraux. Poe “écrivent que depuis que la confritucion ne renferme plus 
5,9 La déclaration des droits & Pacte ‘coafeitutionel yf de: conbinäifons.favantes s le, peuplé s ‘éclaire fur les événe= | 
feront préfentés à l'acceptation des afsemblées primaires | mens, &. qu’il fe. rallie. au dépôt facré des loix: Toute 
convoquées : dans la huitaine s. à compter du joo: de la’ récep“ Parmée :& 40,000, citoyéns de Grenoble, dévoués à la Ré- 
tion du -préfenr décrets “publique une. & indivisible , bénifsent les repréfentans de 

5 Les . afsemblées primaires es ‘förbi ont dans tes] la Nation ‚de lui avọir enfin donné un gouvernement fon- 
chefs-lieux de canton, ainsi. qu'il a été prhiqué jufqu’à | dé fur les .principes, de la liberté & de légalité ; ils ne re- 
préfenr. “ % -connoitront pour organe de la Volonté Nationale, que la Con- 

h Le. peuple François eft invité #exprimers fon Vœu, | vention. (L’afsemblée applaudit au civifme de l’armée des 
. par la formule énoncée dans’ Particle’ Es aa ‘aù titre; des as- | Alpes & des citoyens de Grenoble, ‘& en -ordonne la men~ 
femblée$ primaires, + ENS Es “tion: ‘au bulletin, ainsi qu’au procès verbal: + 
Re ‘Après, que-les i Votes feront rec datée » chaque afem: |" -Un membre annonce qué plusieurs diftrice de la Hau- 
blée primaire enverra à là convention, whe“ expédition def te- Garonne abandonnent leurs âdminiftrateurs;" & que 4000 
‘fón procès-verbal, & un citoyen pour fe ‘réunir à Paris “Ief citoyens- de la fociété populaire da a obloge y adhèrent à 
To Août: à. la fète. Natiónalë de” Punité & de l’indivisibiliz} foùs-les' dééréts de. la Convention." Pine 
té de la. République , lefquels Envoyés pourront être choi- {+ Chartres.fe fortifie. afin d'arrêter là Vaste. des rée 
sis parmi les fonctionnaires publics, officiers: civils & mie ‘voltés, “dans de.cas où ils tenteroient de fe porter for la 
liraires. fe Beauce. La conftitution lue dans les afsemblées ‘primaires 

» Le récenfement de la volonté Nationale! fii fait | de’ cette villes. y: # été acceprée avec tranfport.: 

à Ja Convéntion. Nationale , en préfencé des“ “envoyés dés } "Les: comités. de. division & de falut publie font réndre 
afsemblées primaires; fon réfultat feta: proclamé Tolémnel- Je êtres fuivant: o 3 
lement le 10 Aoùr, fur l'autel de là patrie o ~ seine IL fera formé des diftricts ‘de Vauclufe: HA pes Loue 

» La, réunion civique qui avoit lieu: chaque année le “ÿeze &Orange.,.un quatre-vingt-feptieme département, fous 
14 Juillet, aura lieu à ‘Pavenir ie ro Août. “ l FI dértomination. de département de Vauclufe.>, L'ad- 

» Immédiatement après la- publication du vœu. du peu-| miniferation. de,.ce. département & le ee Enr ur 
“ple Frangois , fur lacte: conftiturionel ; Ja Convention | fefonr: fixés dans: la, ville d'Avigno “Ee ‘diftricr de 
indiquera di époque prochainedes afsemblées primaires , pour Vauclufe: portera dorénav pt le. nom de nr d'Avignon. 
Pélection ‘de Pafsemblée Nationale, & la formation des : aus” -Barrère a.-enfuire, préfenté » quë depuis la guerre 
torités confriruées: « [dé Vendée: de, nombre. des foldats ` ‘de ia Jibérré ayant 

n Le ‘comité d’inftruction publique eft capréiémane | beaucoup augmenté, le comité de falur publie avoir penié 


ga 


23 
que les 400 millions de récompenfes territoriales qui he ‘devant lui les rébelles & ne cefse de les battre.. Ils 39 
étoient promis, n’éto ot pas fofilans sr il a propoié de, fioncent que les munitions & renforts qu’il avoit tenais 
ia poreo à Goo millions; ‘pour les- armées- de serre & de:| lui font- arrivés le jour même qui les. atrendoit, & qu'il 
: L’afsemblée Pa ainsi décrèté:s > à ER pourra pourfuivre. fes, victoires : ils efperebt: qu'avec es 
Le comité a penfé encore ‘qu’il: falloir. rafsurer fur | tes es mefures. qui fonc prifes, cette malheureufe guere 
be fort, les ecelésiaftiques ‘qui “ont-des ‘droits à la jufrice re ‘fera bientôt. terminée, ( Ces nouvelles font vivement 
Nationale, % qui feront de fermes foutiens de Ja. épu+ l'applaudies.) — Noas, donnerons la lettre même de Westermann. 
“blique; s'ils n’en font pas abandonnés. Il a propôfé dé Oan afsure que le Général Felix: Wimpffen a détaché 
“décrèrer,. que leur i raitément- fait. parei: -de Ja dette une parcie,de armée des côres de Cherbourg ; qu'il com 
“songes ce. qui a été ‘aufsi décrète: = mande; pour: foncenir. les fédérés qui marchent fur Paris. 
Le Général Fertiere a obrenu..une Cour. Dix: ‘dépriremens arment Contre la Capitale. Ce font le : 
chargée d'examiner les inculpations -& les rep vs du | Juräÿ l'Isère, les. bouches du Rhône & Loire, .la Gie - 
: Général Custine fur l’affaire du: 17: Mai. dernier. Artbur- | ronde , Je-Finifrère,. le. ¿Morbihan , le Calvados, l'Eure 
Dillon & deux officiers du tégiment::de: Walis ont été | &- Loise: Paris envoye coftre eux des forces considérase 
“arrêtés commé “fufpects ; & conduits à, P Abbaye. bles‘; avec beaucoup : d'artillerie. Ainsi voilà une feconde 
| La nomination du Cémmandant. + Général proufie guerre civile qui va déchirer la France: 
| de Îa garde Parisienne, a ewlieu le 2 de re mois. Si i ‘Le fuccés.des.armes. Françoifes commence à chan- 
votans, le citoyen Henriot a eu 9084 fu fceller: dansle Mort-blanc. & à ‘Nice: + ` Depuis la ‘fameufe 
Mouse Rafer gog 151a fočiéré> dnis, Jacobi victoirequ'ils onts remportée le 12. fs ont: éré repoufrés 
EAUCOUP, à la ‘dotnivation de: Henriot. “en deux occasions par les, tropes” Autrichiennes. & & Pie. 
æêté du comité de falut public, on a fepars montoifes , le 19. & le 22 “Juin, [left vrai que la perte 
Le jeune Dauphin. de Marie Antoinette {a ‘ère. Îde ces derniers: A: été :très considérable en officiers & en 
à :n_L'isle de Corfe eft en pleine contie- révolution : foldats#mais: ils. font. refrés maitres du champ de batail- 
Ro ya été nommé Généralifsime.. Cet ambitieux. eft le. Nice: -eft menacée par mer & par terre, 
“Les Æfpagnols bien que défaits en plusieurs rencontres, 


atvenu. à égarer: ‘fes conecitoyens»:en faifioc accroire, que't 
a Corfe alloic être livrée: aux Génois, & Lovis XVI: fe font æendus-mairres de la forterefse de Perses ils 
menacent Collioure. & „Perpignan. 


‘a remplacé par le Duż d'Orléans. -Les deux nouveaux com? | 
mifsaires, Añbciboul ‘& Bò; ‘envoyés dans certe isle, pour. Le Général Cuftine écritle 2 JuiHer,. ;;,Je vous ane 
ce: avec plaisir , que les troupes de la République ont 


“y-feconder. le zèle des trois dépurés: qui s'y trouvoient P oë 
attaquées dans. ‘plusieurs avant-poftes, par le double de 
celles que nou$-ayvions; mais les foldats Frahçois ont res 


5 t 
fic déjà + ont été arrêtés au bom de la-conjuration adminis- 
poufsé averxune grande perte, les janifsaires des Puifsan- 


trative qui a éclaté dansle Midi-de:la. France.—Saliceeti, | 
oideapdmber Se -Michel & Delcher ‘écrivent ce Baftia, :en 

‘ces coalifées., À Ponc-h-Marque, l’action a été des plus vi- 
ves; les ennemis .y arrivoient avec la! confiance d’une vice 


; date du:2 juin, qu'une afsemblée. Reri a- fous le nom 
de Consulta, seft formée-le 26-Mai. Ses premières opé- 
-æations ont été de nommer Paoli président & Généralifsimes tôife afsurée : “après une action longue. & très-vive, ils 
ts Je. pere Leonardo, vice-président ».& fecretaire, Puzzo-di- l'ont été obligés : d'abandonner leur entreprife, & “fe -font res 
dns Borgo» déjà, procureuršfyndic“ du. département. La Consulta | tirés avec:une grande perte; la nôtré aéré beaucoup moine 
‘y, a proferie enfuice les citoyens Salicetti Caza-Bianca & un | dre, & lacominunication de Lille à Douai,-par Pont-à:Mar 
Ml, sgautre député; ellé ‘a décrèté: quecles, ‘individus de. leurs | que, fe trouve encore confervée, Pont-à-Rache a été aufsi 
familles feroient mis en état: d’ârrefcacion.: 1e. i- hattaqué, ainsi que lPabbaye de Flines; mais à tous ces pose 
hirna fons:; feroiénit incendiées & leuts:bien abe ‘clergé tes, Pennemi na ew aucun Aavanrage »- & il a été forcé è 
a eré rappellé dans fes pöfsefsionsis des. moine ' été | la retraite, après un combat. très rude s & fans nous avoir 
obligés, de. reprendre le froc. Les quatre cinquièmes des fait perdre de:rerrein, malgré la très grande fupériorité 
‘habitans: prennent part à la rébellion; ils. once en. campan’ vide nos ennemis.: ‘en; hommes | & en artillerie. « 
5I gne-prés:de dix mille hommes divifés en diverfes bandes. |” `. © Mar fille » du io. Juillet. : 
Srpen ies lles sE m ou de: PEE VE de +... ns Nous avons. vu, & fans étonnement , plusieurs gazetes 
Paok m a dans ‘toute fp fsléone aisée des a us ue EN MEME appar a OFER nos 
; *  Anglois , cela d’après un prétendü rapport fait à 3 
: 4 
Dre on Ne sh re A T mirauté, ) touchant cette fameufe victoire rémportée pat 
D A D EE iia Manens Oe RE piele avoit 
4i à 
ir Envoi dis prana dite" de coma 185 Aa signalée ipar:le 340e, dégré de longitude, & le 15e. de las 
ns n un g mifsaires conven- | citude; victoire qui avoit été fuivie par là prife de la Mara 
} tionels. pour porter la flamme & le feu dansiles dé- | “æinique. La date & les circonfrances de cet événement, 
|: parremens. Le 26. Hs Paoli ak e a pe ‘lą Con-:| nous avoient deslors infpiré des doutes, que l'événement à 
CS a 
a eau le: Cymberlan, parti de la Jamaique le 21 Avril, a. 
: Pozzo- di-Borgo. acheva de fafciner les yeux de la mültitu: | Loic. apporté. etre nouvbfé à ue Or on fait de la 
de; & les, premiers décrets émanés de cette afsemblée, font Jamaïque eft éloignée de près de 1200 lieues, de l'endroit où 
ed ee De pepe nr a asp 
Fa | que: certe. at ai e a du avoir lieu lex u même mois, 
able .de rameher les efprits ,, © eft de fermer de tréfor Comment. done certe nouvélle a-t- -elle pu parvenir ent trois 
re ns a ons pa ane 
7 elie: ne £ arrives à Londres que pius de deux mois après, 
propofe d? Fra mefures Dee La même Rue Voici quoiquail n’y ait que 18 jours de craverfée ? Comment d’ail. 
le Hire paa 7 de ; | leurs n’y a-t-elle été portée que par hazard, d’un autre 
a Convention a ve Jes arrêtés pris par les 
repréfentans du ve dans Piste de: Corfe r pris par, dy Annee kepisan voien gone 3 SA mele dere. 
A ot es questions auxquelles 1 eroit afsez diffe . 
département, ayant. pour objet la conwbcation des afsemblées, pondre, Aufi favans nous aujourd’hui. d’une mapigre po~ 
preie “hpoinreméis des fonerioonires pese époque. ni à cet endroit Hefe bien vrai que PAmirgl 
es fo . iv ex ra 4 
sr rs = Ré een de divièec liste! Ce Si Gardner. a tenté de bombarder les forts de la Martinique: 
pi n'est pas nés a T or À vs) mais après ‘avoir efsuyé une résifrahce plus opiniâtre, qu’il 
er fie Mn since a con Que z -ne $y atrendoir, 11 s’eft vu contraint d'abandonner cerce 
aoli- & des k minir eq Les faic amon" L'entreprife, jufqu’à, l’arrivée des feċours qu’il a fait deman- 
vention.. , a à der à l’Amirauré, Pendant l'intervalle, les Frangois & 
| Une lettre de Giller Commi FR À les colons réunis, n’ont rien négligé pour mettre le port 
ou ns Juillet, confirme’ es es: rÉvaltés, le Ge sbrles villes, dans un état de défenfe refpectable. L’harmonie 
néral Canelaux eft en She e Sas es PORE] & Pon &la, concorde renaifsent dáns cette isle ; le danger come 
2,» efpére- qu ‘en “moiti e ‘huit jours; * ‘tés épattemens vont ‘mun rapproche tous les efbrits.. “ 


- être entierement pt ges de brigands: * “Une saurre Jetrre. 
; Daire: ‘de PElecteur de Colo ne, Gr: Maitre de POrdre 
annonce. que fa d régné entre les -feecions de Lyon Tinim à Lamour; 


Lè .que le Pane, comménce à"oùvrir des yeux.: L’efprit. y, 
i n» Pai tecus monsieur, votre lettre du 12. & j'ai été 


dans le départemene desdPlsèce.: 
Bourdon s Coupillaus: “repéfentans du. tiy : apprendre; que vous étiez encore à Mers 
armée de la Vendée, marque de Niort fous | gentheim. Javois éfpéré que vous rendriez juftice aux més 


an fait ipar rour fuir | nagemens que j'avorm mis» en ordonnanc, à mon fradhale 


perle près Pa 
date du.. 5. Juillet, EL 


sé. , de vous: engager à choisir un autre domicile ; mais ‘il [ Sr De Helin 10 Ja me NON GAS. 
paroit que vous cherchez une explication ultérieure de meš | | ` Les difficultés & les rifques augmentent à mefureque | 
fentimens, que je ne veux pas tarder à vous donner, “ jnous aVançons. La proximité des afsiégés nousforcé à “ 
C à, La. France travaillée dans fon intérieur , par diffé- | Conduire maintenant le éravail par la fape, avec des gabions - 
rentes factions fans principes, ne m’infpiroit dans lé com- | qu’on remplit de terre, Les afsiéoés , du parapet du chee- 
mencement que de, la pitié, qu’une faction de fcélérars | min couvert, plongent bréfque dans nos rcravaëx ; ont: 
a fu par fes forfaits, convertir en horreur, J’avois con- démonté ou endommagé plusieurs de nos batteries, & cher 
sidéré ce qui fe faifoit, comme des momens de démence, | cheñt.à inquiétér les travailleurs, pat lé feu de ler mouss: 
& quoique moi-même & Ordre. Teuronique , dont la di- | quetérie. Les troupes qui procégenr fa tranchée. ripoftent `: 
rection m’eft confiée, y fifsent des-pértes considérables , | vivement, pendant que les batteries des canons & des mor- ° © 
je les. ai regardées comme .un cas de malheur, & meïflat- | tiers, jouent fur lës oüvrages de la plice avec Ié plùs grand 
tois de revoir un nouvel ordre de chofes, s'établir au mo- | effect 88 En 
ment dela résipifcence. Tout éfprit Pordre & de gouver- |, i P 


. Ce matin: lennemi a fait un mouvement du côté 
nement. étoit bouleverfé en France, mais tout le refte de | de Villerfpol. Nos avant-poftes fe font repliés; juiqu'àa ce 
PUnivers étoit tranquille, Ce Delt qu’à, vous, monsieur, & | que leurs forces fufsent fuffifamment concentrées’ alors 
à votre minifrère qu’on eft rédevable d’avoir entrainé la [ils font tombés fur Penhemi qu’ils ont vivement repoufsé. 
plus grande partie de l'Univers , à fé mêler de ces malheu- | ‘Le plus fort de l’ouvragé dans ce moment, fé fait 
reufes affaires; c’éfr vous qui avez le premier décidé la | fous terre. On efe occupé à élargir la troisième parallele, 
Frante, à porter. fes armes dans un pays étranger, à ar- | Qui dans plusieurs endroits, mefr éloignée de la crête du 
taquéx fes voisins ; & à Chercher, d’y érendre le fléau; qui | chemin couvéit, que d’une vingtaine dé'roifés  & coupe” 
la déchire dans fon fein, ‚Le fing verfé, les impositions le: glacis. On y a Conftruir les batteries dé pierriers ; de . ? 
& véxations cruelles qu'entraine une guerre aufsi geuérale, | bombes & de perdreaux, qui en partie ont déjà joué avee “ 
& défaftreufe pour la Prance, aidsi que pour toute l’Hv- | beeucoup d’effet. ER Le x 
rope, retombent fur : vous , comme le ‘premier auteur & , La majeure partie de la grofse artillerie de siege: 
‘moteur de ces calamités; & la manière difcinguée& bril- | eft partie pour fe rendre devant Valenciennes. : Le siege 
lanté avec laquelle vous avez commandé les armées, ne | de cettè importante forterefse , fe continue avec ‘la plus 
peut effacer ni faire oublier les maux, que vous avez cau- f grande vivacité, malgré tous les obfracles que les afsiée 
fés à humanité... : ©, S ; ne __ [gés tâcheut de mettre, pour retarder nos opérations milis 

» Je ne parle point de la façon dont vous Avez quit- | taires, Le 5. & le 7. la garnifon a fait de vigoureufes for- 
té Parmée Francçoife. Mon jugemént dirigé uniquement | ties, vù ellé ‘a été repoufséé; malgré fon opiniâtreté 
comme ‘celui d’un particulier, par les féntimens d’hon: | à perter jufqwà nos batteries, qu’elle a cépendänt endoma- 
nêreté, de loyauté & de probité , Pourroit de pas vous con- | gées, Le bombardement eft toujours crés actif, & “cón: 

| venin; & je fuis charmé pour vous. que vous ayez pu pren- | tinue à incendier les reftes dé certe malheureufe cités 
dre pour marque d’eftime , la curiosité des peuples, de voir | Des déferteurs nouvellement arrivés à l’armée Anoloife,, 
Pauteur de leur malheur & Pobjet de leur crainte, hors d’é- | difent que. la femme du Commandant Ferrand, à été tuée 
tat eo leur Doere EE Sn de es du de, | par un éclat de bombe, cé qui le rend furieux. © *1 = 

» Ce ne font pas vos principes , mais les circonstan- ‘ Le 6. un gros Corps de troupes. Françoifess venant ~ 
ces qui ont changé, & si les grandes Puifsinces croient | du camp de Mouveaux, à été attaquer le pofte Hollandoisi # 
que vous puifsiez leur être utile, où quë. vous croyez qu’el- | de Wateslo, qui seft si vivemeñt défendu; qu’il-a doffs £ 
les vous feront rédevables, je vous ‘afsuré que pour ‘moi, | Dé le rems à des renforts considérables d'arriver ; alors les" 
comme. simple particulier ‘chargé de l’ädminiftration de | Baraves ont forcé les Francois à fe replier. | se 
quelques contrées, qui ont voulu m'élire pour leur chef, ne BA, 

‘je ne puis penfer de même, ni me mettre Eh aucune re- | 
lation avec vous; mais je dois plutôt téirérer les ordfes 
donnés à mon ftadhalder, d’accélérer votre départ, C’est 
aveg Ces -fentimens, RE us cut UNEIS cie. 

-Fatigué des. infrances téitérées de Dumourier, PEm.. 
pereur s’eft enfin décidé plus:par humanité que par eftime,. 


it 


 Bætrait d'une lettre de Bruxelles, du S Guillet |. a 
5 : -Chaque jour à::mefure que Pon approche destagvilendiui 
notre perte en hommes devient-plus considérable, L?on:.6 
remarque fur-tout ; qu’une coulevrine -placée fur. la porte de 
Mons, ne, cefse d2 tirer continuellement, & nous-fait herur , : 
coup de mal, En général les officiers Impériaux qui fe; 
à lyi permettre de fe fixer dans le Luxembourg. Peut. | C°Dnoiffent.en bravoure, avouent que la garnifon de Vas... 
être S..M. J. a-t-elle voulu par. là s’acquitcer des obligagi. | lenciennes, fe. défendiavec autant de. courage & plus, d'in: st 
ons. qw Elle.a eues. dans le tems à lex-Général, dont. telligence, que l’on ne s’y étoit attendu. -Dernièrement 
la trahifon a si-bien.fervi les projers des Puifsances coali |? bouler tire de la place, a mis le feu à un dépôt consis..: 
sées.. Au furplus, la manière donc ce Pce. lui accorde cer- | table de poudre & de bombes, ce qui canfa une explos: 
re faveurs, prouve le. prix Qu'il gtrache au fervice, &.le.|.#100 terribles plusieurs perfonnes ont. éré-blefiées porabi 
peu de cas qu'il, fait de celui. qui l’a rendu. —On dir que.|.Mmälheureux accident.—Pendant que Valenciennes fe.défend | 
le Pce, de Cobourg vient'aufsi de lui remoigner fa recon- | de manière „a laïfser le.rems aux Généraux François, de 
noïfance , mais. dun autre manière, Il la fait arrêter à | fee une tentative pour fecourir certe place il -fe fair des. 
. Ostende, fous prétexte- d’écrics dangereux qu'il a publiés |. Pouvemens dans les différens Caria ce > qul bordent 
dernièrement à. Bruxelles, & qui ont été. délendus.. fous | 20S frontieres, annonçant que c efren LS ueh ein Le. :° 
les peines les plus févères... ; kuu | compde la Magdelaine fous Lille & celui 3 ar 1 paxoisenenah 
ae n ' E Dia. vouloir. fe réunir, & fe combiner avec la grande armée, = 
SINAN d'une ettre en réponse adressee à notre Bureau: commandée:par le Général. Cufcines pour faire une. puis- 
PENNE Erlang. be: -ig Juillet. 2 "7 © f fante diversion. . D’unautre côté, il fe rafsemble fous les . 
Vous. me. demandez: Mr. où notre Gazetier a pris | murs de Dunkerque, une armée afsez considérable., On a. 
la note qu'il dit avoir été remife‘par M. de Hervey Mi: : pris les mefures nécefsaires pour couvrir Oftende, ; 
niftre de la Cour d?’ Angleterre près de celle :de-Florence, | © manar osde M : SE 
au Secrétaire d'Etat du Duc Régnant, ainsi-que: 4 cire | Der Russelsheim -présde Mayence, le ig “g'uilles.: É 
culaire du même. àtous les’ autres: miniftres: étrangers. : Le fort de Mayence ne tardera pas à étre décidé. ‘| 
Je vous répondrai que je: l’ignore abfolument; vèut'ce que f Les Allemands continuent à s’approcher ‘de plus, en plus : 
je fais, & d’une manière positive: Cefet quil à été le | de là place." Avañt-hier marin, ils fe font emparés des bar. ” 
premier à rendre publiqne;:cetre correfpondance d’un genre | réries de Zahibah , apres avoir taillé en pieces un grand. 
nouveau; ce qui, vu fon éloignement, & fon:-peu de re: f nombre de François & difperlé le reftè. La nuit dernière, 
lations avec .lItalie, pourroit. non fans fondement, infpires lila ehcore été jeté quantité de bombes dans la ville. ` 
/ quelques doutes fur “Pautenticité -destes ‘pieces. : Ce: qui "Lé? X leg. “Tes Allemands éontinuérent à faire i 
peu “ètre; dumoins à mon avis, .pourroicsencore \plus con: | le feu le plús vif fur Mayence 5 lës éhneéimis y répondi. 
tribuer. à les faite regarder: comme apoériphés;c’eft léton |rént à peine, Vers las o heures du foir, les troupis com 
impérieux qui. y règne -d’un«boue, à :laurre x con: que. la bbinéès regureht ordre de fe difpofer 4 attiqner Coltiéim. 
Cour. de Londres n’a pris jusqu'x.ceë inftant- vissàvisaue t E attaque" comihenga dës les ro lhéurés,» Pendant la caños 
cun autre.:Aufsi modérée que :circanfpecte dans-fes xela-linade , les Piüfsiens, les Sakons &les Heéfsois fe paire | 
tons extérieures, ne hazardant, jamais aucune-démarche ; gèrent ‘en différentes” colonnes; entouréfent l’endroir, & : 
qu’elle, ne puifse avouer: & foutenir dans tous les temsa il | après Avoir taillé en pieces les poicés avancés, ils em- .; 
eft peu probable qu’elle voulut .fe permettre envers des | porterent Coftheim , l’épéé à la main, Vers les 2 heures 
Puifsances, dont la rapprochent nécefsairement & fon in- | apres minuit. Foures les dues de I ville étoient jon- | 
térêr & la politique, des procédés qui ne poutfoient quë rom- | chées de morts; 3 x 400 Francois furent fales prifonniers, | 
pre cette union. Au furplus M, je'n’ai auéuns renfeignemens | Nous ieñorbns encore Ta perte des ‘troupes combinées. El- u 
positifs fur ces notesy & si j’avois ün contcil à vous don- | les ont aultemporcé 2 rédoures près dè Corcheim, On dobs 4 


ner, ce feroit dattendré que vous en ayez de plus čer- ‘dit que lét Frangois viennent également d’êcre chafsés de - 
tains, pour les inférer dans votre feuille.—Jje fuis... celle qui eft à la têre du Rhin. 
# 


